
ASSEMBLÉE NATIONALE

 N°1714 du  03
Janvier
2024

Bi-hebdomadaire Togolais d’Informations et d’Analyses

Prix: Togo, Bénin, Burkina: 250CFA   Zone CFA:  300  F  Europe et autres pays: 1 euro --- Abonnement:   Contacter  93 70 52 94  /  90 05 94 28

Dans sa politique foncière
agricole, le Togo a entamé un
programme de développe-
ment de dix (10) agropoles.
Pour le moment, il en est en-
core à l'étape pilote avec
l'agropole de la Kara qui fait
son chemin. Visiblement, le
prochain arrêt sera consacré
aux agropoles du Haut-Mono
et de la Maritime dont les étu-
des de faisabilité technico-éco-
nomiques, actuellement en
cours, vont livrer leurs résul-
tats au cours de l'année 2024,
selon une précision du minis-
tère de l'Agriculture. Le travail
est fait par un consortium de
cabinets togolais et étrangers.
Après les résultats, ce sera la
phase de recherche de finan-
cement…

EN PLUS…

QUALITÉ DE L'ENSEIGNEMENT
L'État compte porter la part des enseignants

formés de base à 55% à l'horizon 2026

ÉLARGISSEMENT DE
L'ASSIETTE FISCALE

Les maisons d'habitation
secondaires imposables à nouveau P.4

P.4

VIS-A-VIS DES REFUGIÉS, DEPLACÉS
INTERNES ET APATRIDES

Les 4 nouveaux engagements
du Togo pour 2024-2027 P.6

POLITIQUE

Fin de la 2è session de 2023

Les résultats des études de faisabilité en 2024
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Sani Yaya, Ministre de l’Economie et des Finances

FESTIVAL
PATRIMOINE CULTUREL
«Les Kondonas» invités au Festival des divinités noires

*  Voir les progrès de l'agropole de la Kara en 2023

DROITS DE L’HOMME
TRAITE DES PERSONNES
Une réclusion de 10 à 20 ans prévue par le code pénal contre tout coupable

- Des scientifiques ont créé le moustique anti-paludisme

- VIVRE SA SEXUALITÉ EN ETANT SÉROPOSITIF :
Ce n’est plus un problème
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Formation pratique au bénéfice des artistes plasticiens du Togo

RENFORCEMENT DES CAPACITÉS

Un atelier pratique de renforce-
ment des capacités des plasticiens
s'est déroulé à Lomé du 26 au 29
décembre dernier  à l'endroit de 20
artistes dont 10 femmes.

La formation pratique est donnée
dans le cadre du soutien de l'Orga-
nisation du Monde Islamique pour
l'Education, les Sciences et la Cul-
ture (ICESCO) à la culture au Togo.

Durant les quatre jours, il a été
question pour le formateur Kossi
ASSOU, Trésor humain vivant de
l'UNESCO, Artiste plasticien, Desi-
gner, Enseignant du supérieur et ti-
tulaire à l'Ecole africaine des métiers

Les Kondonas invités au Festival des divinités noires
PATRIMOINE CULTUREL

Le festival des divinités noires est
ressuscité et aura lieu du 12 au 14 jan-
vier à Glidji et Aneho, après la partici-
pation au Festival du vaudou à Oui-
dah (Benin).

" Cette année, les Kondonas de
Pya, immortalisés par Denis RION,
seront en démonstration au festival des
divinités noires à GLIDJI et ANEHO du
12 au 14 Janvier 2024 ", a annoncé
les organisateurs du festival. L'intégra-
tion des jeunes hommes dans le
groupe des adultes en pays kabiyé se
fait en trois temps : Evala, Esopka et
Kondona.

Alors que le mot Evala signifie " l'ini-
tié " ou l'homme nouveau intégré dans
le groupe des adultes, l'Esokpa dési-
gne l'intermédiaire entre l'Evala et le
Kondona. Enfin, le Kondo désigne " l'in-
dividu mature " en pays kabiyé. Déjà
marié, le Konda a droit de cité parmi
les hommes, principaux décideurs des
destinées des terroirs du pays kabiyé.

Une étude montre le rôle crucial
du microbiote sur le développement

de maladies cardiovasculaires

AZIMUTS INFOS

Plusieurs des cérémonies susdites
s'organisent dans des espaces soit "
masculinisés " soit " féminisés ". La cé-
rémonie des Kondona se déroule cha-
que 5 ans. Le Kondona a généralement
25 ans.

Le festival des divinités noires est
une création de l'association Acofin,
une association de droit togolais créée
par des passionnés de culture africaine
originaires d'Afrique, d'Europe et de la
diaspora des Amériques.

Son but est la sauvegarde du patri-
moine culturel. Acofin signifie en mina,
la langue du Sud Togo, le cor tradition-
nel qui se retrouve dans les palais
royaux et dans les chambres mortuai-
res.

On sonne acofin pour appeler l'âme
des ancêtres et également à l'occasion
de la sortie des rois. Afin de sauvegar-
der nos chants, nos danses et nos ri-
tes, il a paru indispensable aux promo-
teurs d'Acofin de créer un festival des

d'architecture et d'urbanisme
(EAMAU) de Lomé, de former, au Vil-
lage artisanal de Lomé, les artistes
plasticiens dans le renouvellement
des techniques de composition ar-
tistique qui sont les socles d'une vé-
ritable création; emmener les artis-

ISRAËL/PALESTINE

L'acteur sud-coréen Lee Sun-kyun est mort à l'âge de 48 ans

NÉCROLOGIE

de la capitale, avec une briquette de
charbon allumée à ses côtés. Selon
une autre source policière citée par
l'agence de presse Yonhap, Lee
Sun-kyun a laissé une note "s'ap-
parentant à un testament", ce qui ac-
crédite l'hypothèse d'un suicide.

Depuis le mois d'octobre 2023,
Lee Sun-kyun faisait l'objet d'une
enquête pour des soupçons d'usage
de cannabis et d'autres psychotro-
pes. Il était suspecté d'avoir con-
sommé des drogues illégales chez
une hôtesse d'un bar haut de

ans a été retrouvé mort à Séoul. Se-
lon les précisions d'un policier local,
l'acteur sud-coréen se trouvait à l'in-
térieur d'un véhicule garé dans le
quartier de Seongbuk, dans le nord

L'acteur, célèbre pour son rôle
dans le film "Parasite" porté en triom-
phe aux Oscars 2020, a été retrouvé
mort ce mercredi 27 décembre à
Séoul. Une agence de presse sud-
coréenne accrédite l'hypothèse d'un
suicide.

Dans le film Parasite, palme d'or
à Cannes en 2019, Lee Sun-kyun
campait le rôle d'un père de famille
mil lionnaire, vivant dans une
luxueuse maison avec sa femme et
ses deux enfants. Ce mercredi 27
décembre, le comédien âgé de 48

tes plasticiens à créer une achromie
(en blanc et du noir), de formes;
outiller les artistes plasticiens à la
maitrise des techniques de la créa-
tion plastique.

Pour les participants, chaque
séance quotidienne a été consacrée

L'ouvrage controversé sur la Palestine trouve un nouvel éditeur

nous explique La Fabrique. Elle nous
révèle par ailleurs que Paul Chemla
a récupéré les droits de sa traduc-
tion du titre, qui sera celle de la nou-
velle édition. Date de publication pré-
vue : le 10 mai 2024.

Oneworld expliquait à Ilan Pappé,
fin novembre : "Nous avons reçu
beaucoup d'intérêt de la part d'édi-
teurs français et je suis assez cer-
tain que nous aurons bientôt un nou-

L'ouvrage de l'historien israélien,
Ilan Pappé, Le nettoyage ethnique
de la Palestine, était désormais
épuisé pour arrêt de commercialisa-
tion. L'éditeur du titre, Fayard, ar-
guait que le contrat avec son éditeur
de première publication, Oneworld,
était caduque pour ce titre depuis le
27 février 2022. Et ainsi d'acter, le 3
novembre dernier, sa fin d'exploita-
tion, 21 mois plus tard. On connaît
déjà la nouvelle maison qui le por-
tera : les éditions La Fabrique, en-
gagées pour la cause palestinienne
depuis sa création.

" Nous avons un accord sur les
condit ions commerciales avec
Oneworld, en attente de finalisation
retardée pour cause de vacances ",

à la créativité.  Le dernier jour, le ven-
dredi 29 décembre 2023 s'est con-
sacré à l'exposition au Musée natio-
nal du Togo des œuvres créées par
les participants pour un temps
donné.

L'ISESCO est une organisation in-
ternationale spécialisée, opérant
dans le cadre de l'Organisation de
la Conférence islamique. Elle est
spécialisée dans les domaines de
l'éducation, des sciences, de la cul-
ture et de la communication.
L'ISESCO a son siège à Rabat, ca-
pitale du Royaume du Maroc.

Argentine, aux USA… ? Il nous fallait
à tout prix nouer des relations avec la
diaspora et Acofin a choisi le Brésil
comme l'invité d'honneur de la 2e édi-
tion du festival en octobre 2007. Une
délégation d'Acofin s'est rendue à Sal-
vador de Bahia, la Rome noire, la ville
aux 365 églises ou cathédrales et aux
4 000 couvents vaudou. Grâce à ce
voyage, le Togo a eu le privilège d'ac-
cueillir pour la première fois en Afrique
le célèbre Bale Folclorico de Bahia, le
plus grand ballet traditionnel au monde
et l'orchestre Monbaca e Banda de Rio
de Janeiro. Une très grande cérémo-
nie sur l'esclavage a été organisée en
présence des Brésiliens à
Klouvidonnou, petite bourgade servant
de point de passage des esclaves en
route vers le fort d'embarquement de
Ouidah ", ont écrit les organisateurs
lors de la 1ère édition du Festival en
2006.

vel accord en France. "
Le libraire du Pont du Jour, Pa-

trick Bobulesco, qui avait donné
alerte sur l'arrêt de commercialisa-
tion de l'ouvrage d'Ilan Pappé, s'en
réjouit : " Un ouvrage essentiel pour
comprendre les racines historiques
de la situation en Palestine
aujourd'hui. "

Une maison engagée pour la
Palestine

La maison fondée par Eric Hazan
il y a exactement 25 ans, grâce à la
vente de Hazan éditions au groupe
Hachette, a déjà publié deux titres
d'Ilan Pappé. Plus, elle est le pre-
mier éditeur de l'Israélien en France:
Les démons de la Nakbah: les liber-
tés fondamentales dans l'université

israélienne (trad. Marc-Ariel
Friedemann), et La guerre de 1948
en Palestine : aux origines du conflit
israélo-arabe (trad. Éric Hazan), res-
pectivement publiés en 2004 et
2000.

L'équipe de La Fabrique nous rap-
pelle en outre que " la question pa-
lestinienne occupe une place impor-
tante dans le catalogue. Le premier
livre de l'histoire de la maison est par
exemple Israël-Palestine : l'égalité
ou rien (trad. Dominique Eddé),
d'Edward Said. " Au sujet de ce titre
en particulier : " Il est d'une grande
importance, il fallait donc le publier,
et le fait qu'il ait été retiré par Fayard
a paradoxalement suscité un regain
d'intérêt pour l'ouvrage. "

divinités noires. C'est le festival des
sociétés initiatiques africaines, de la
diaspora et de l'esclavage.

" Par cette dénomination, nous vou-
lons toucher la diaspora africaine des
Amériques. Par quel miracle les divi-
nités africaines se retrouvent-elles à
Salvador de Bahia (Brésil), en Haïti,
la fille aînée de l'Afrique, à Cuba, au
Pérou, en Bolivie, en Colombie, en

Une faible quantité de fibres à l'origine du déséqui-
libre du microbiote ?

Or, ce déséquilibre apparaît lui-même associé non seu-
lement aux facteurs de risque métaboliques mais égale-
ment à une aggravation des manifestations de l'athéros-
clérose au niveau vasculaire, avec un accroissement de la
taille des plaques d'athérome dans l'aorte ainsi qu'un phé-
nomène inflammatoire systémique qui se traduit par l'aug-
mentation du nombre de cellules immunitaires dans ces pla-
ques. Cependant, une supplémentation en fibres permet-
tait de contrer ces effets.

"Ces résultats indiquent que, chez les souris soumises
au régime gras, un microbiote intestinal pathologique ac-
célère le développement de l'athérosclérose, commente
Soraya Taleb. Nos observations montrent également que
plus que sa forte teneur en graisses, c'est la faible quantité
de fibres contenues dans ce régime qui est à l'origine du
déséquilibre du microbiote et donc de l'aggravation de
l'athérosclérose. Cela appuie encore davantage l'idée d'un
rôle primordial des fibres dans la structuration d'un
microbiote sain et dans la prévention des maladies inflam-
matoires systémiques comme les maladies
cardiovasculaires ", poursuit-elle.

Mais comment expliquer le lien surprenant qui apparaît
entre la composition du microbiote et l'accumulation de cel-
lules immunitaires dans les plaques d'athérome ? Chez des
souris greffées avec un microbiote intestinal initialement
modulé par un régime gras, l'équipe de recherche a ob-
servé une prolifération accrue de cellules immunitaires au
niveau des ganglions mésentériques (ces derniers sont si-
tués dans le mésentère, un repli du péritoine, la membrane
recouvrant la cavité abdominale et les viscères qui relie
l'intestin grêle à la paroi postérieure de l'abdomen), siège
de leur activation dans le tractus gastro-intestinal.

Migration des cellules immunitaires et altération de
la barrière abdominale

Des techniques de traçage permettant de suivre la mi-
gration des cellules immunitaires ont permis de confirmer
que c'étaient bien les cellules issues des ganglions
mésentériques qui, après être passées de l'intestin dans la
circulation sanguine, s'accumulaient dans les plaques
d'athérome et contribuaient ainsi au développement de
l'athérosclérose.

" Le fait qu'on ait pu observer que les cellules immunitai-
res sont capables de migrer de l'intestin vers la périphérie
et de générer ainsi une inflammation systémique aggra-
vant les plaques d'athérome ajoute une nouvelle dimen-
sion à notre compréhension du lien entre alimentation, in-
testin, microbiote et athérosclérose, précise Soraya Taleb.
Des travaux complémentaires devront être menés pour
identifier quelles bactéries du microbiote sont impliquées
dans ce mécanisme, afin de pouvoir envisager des appro-
ches thérapeutiques ciblées et d'étudier ces mécanismes
chez l'humain ", conclut la chercheuse.

(suite & fin)

gamme dans le quartier branché de
Gangnam, à Séoul. Lui assurait
pourtant avoir été "piégé" par l'hô-
tesse, et affirmait ignorer la nature
illégale des substances prises. Dans
ce pays très strict en la matière, ce
scandale avait entaché son image
et l'avait immédiatement privé d'ap-
paritions à la télévision et de con-
trats publicitaires. La prise de stu-
péfiants est en effet considérée
comme une infraction majeure dans
ce pays d'Asie de l'Est.

mailto:patrie006@yahoo.fr
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PROCHAINES AGROPOLES DU HAUT-MONO ET DE LA MARITIME

Les résultats des études de faisabilité en 2024

En cette fin 2023, le ministère
présente un nouveau bilan de
l’agropole de la Kara en cours
d’opérationnalisation avec le
soutien de la Banque africaine
de développement (BAD), la
Banque ouest africaine de dé-
veloppement (BOAD) et l’Etat
togolais. L’agropole de la Kara

Late Pater s’étend sur les sept préfectures
de la région de la Kara (Assoli,
Bassar, Binah, Dankpen,
Doufelgou, Kéran et Kozah).
Selon ce qu’il appelle des «ré-
sultats probants» par rapport à
l’agropole de la Kara, des zones
d’aménagements agricoles pla-
nifiées (ZAAP) de grande enver-
gure allant jusqu’à 700 hectares
sont développées pour soutenir

la production et augmenter la
disponibilité de la matière pre-
mière agricole. «A ce jour, 38
ZAAP de 11 800 ha sont en
cours d’aménagement (dont 31
d’une superficie comprise entre
200 et 700 hectares) ; pour la
campagne 2023/2024, 2 176
producteurs dont 485 femmes
ont pu exploiter sur ces sites 6
175 ha aménagés dont 1 960 ha
pour le maïs, 1 780 ha pour le
soja, 980 ha pour le riz, 110 ha
pour le sésame et 900 ha
d’anacarde ;  pour  réduire  la
pénibilité du travail agricole sur
ces ZAAP, 30 tracteurs ont été
acquis et mis en service sur les
différents sites et une autre
commande est en cours pour
régler définitivement la question
de l’accès au travail mécanisé.
Parallèlement, la mise en place

du Centre régional de mécani-
sation agricole (CRMA) de
Tchitchao va permettre de pas-
ser à l’échelle dans la mécani-
sation des opérations culturales
au sein de l’agropole. 7 centres
de transformation
agroalimentaires (CTA) sont en
cours de construction pour
l’agrégation et l’appui à la com-
mercialisation ; 7 magasins de
stockage de 350 tonnes et 7

Dans sa politique foncière agricole, le Togo a entamé un programme de développement
de dix (10) agropoles. Pour le moment, il en est encore à l'étape pilote avec l'agropole de la
Kara qui fait son chemin. Visiblement, le prochain arrêt sera consacré aux agropoles du
Haut-Mono et de la Maritime dont les études de faisabilité technico-économiques, actuel-
lement en cours, vont livrer leurs résultats au cours de l'année 2024, selon une précision
du ministère de l'Agriculture. Le travail est fait par un consortium de cabinets togolais et
étrangers. Après les résultats, ce sera la phase de recherche de financement. L'ambition
est d'étendre les surfaces cultivées des agropoles à 160.000 ha à l'horizon 2025.

* Voir les progrès de l'agropole de la Kara en 2023

aires de séchage de 1 000 m2

sont en construction sur 7 sites
ZAAP. Les producteurs installés
sur les ZAAP de l’agropole bé-
néficient de labour, des intrants
agricoles à crédit et des forma-
tions sur les techniques agrico-
les et la gouvernance des ZAAP,
assurées par les conseillers
agricoles», brandit le ministère.
Ajoutant que ces divers appuis
ont permis l’amélioration de la

productivité et l’augmentation
de la production : le rendement
a été presque triplé sur le maïs
passant de 0,9 t par ha à 2,2 t
par ha ; a doublé sur le riz pas-
sant de 1,4 t par ha à 3,1 t par
ha ; et a augmenté de moitié sur
le soja passant de 0,8 t par ha à
1,1 t par ha. «Au-delà de toutes
ces réalisations directes,
l’agropole de la Kara a apporté

ASSEMBLÉE NATIONALE
Fin de la 2è session de 2023

croissance économique inclu-
sive et durable nous engage
aujourd’hui plus qu’hier et
bien mieux demain », dit-elle.

Avant de partir en congés,
Yawa Tsègan a saisi l’occasion
pour mettre en valeur le travail
de qualité ainsi que l’abnégation
du personnel de l’administration
parlementaire qui assiste les
parlementaires dans la réalisa-
tion des divers projets de l’As-
semblée nationale. « À cet ef-
fet, j’aimerais souligner une
fois de plus le professionna-
lisme du personnel à remplir
la mission administrative de

Eric J. les solennelles, analogues à
l’ouverture de la deuxième
session ordinaire de cette an-
née, tout autant que saisissan-
tes, lors de nos discussions
législatives. Aujourd’hui
aussi, cette enceinte vibre de
mots inspirés et vigoureux
mêlant toujours vision d’un
homme et actions d’un peu-
ple», a dit Yawa Tsègan.

Au moment de clôturer la
deuxième session ordinaire de
l’année 2023, la Présidente de
l’Assemblée nationale a saisi
l’occasion pour rendre un hom-
mage élevé au Président de la
République, «garant de la conti-
nuité de l’État et des institutions
de la République» pour la consi-
dération constante et perma-
nente qu’il manifeste à l’égard de
la Représentation nationale. Ses
efforts inlassables en faveur de
la paix et de la sécurité au Togo
et dans la sous-région ouest-afri-
caine ont été salués de même
que son engagement résolu pour
le bien-être du peuple Togolais,
ainsi que ses actions de renfor-
cement de la résilience de l’éco-
nomie togolaise qui s’inscrivent
en lettre d’or dans les annales de
l’histoire de la République. « Sa
vision d’un Togo en paix, une
nation moderne avec une

nationale a désigné une Mission
d’information sur le rapport
d’audit du fonds de riposte et de
solidarité contre la Covid-19,
gestion 2020 de la Cour des
comptes dont le rapport a été
déposé le 8 décembre 2023. Le
point d’orgue des travaux de
cette mission a été atteint le 23
novembre 2023, à l’issue d’une
confrontation de positions entre
les membres du gouvernement
et les membres de la Cour des
comptes. «Cette prérogative
constitutionnelle de contrôle
de l’action gouvernementale,
nous l’avons exercée en toute
responsabilité pour faire pro-
gresser la démocratie», a dé-
claré la Présidente de l’Assem-
blée nationale, indiquant que les
députés sont restés fidèles aux
valeurs chères aux Togolais.

Pour Yawa Tsègan, le pacte
législatif se noue et se consolide
résolument suivant le rythme
propre au parlementaire qui peut
se résumer en présence et en
absence régulière en lien avec
les dispositions de l’article 55 de
la Constitution. « Dans la mar-
che du temps, le temps de no-
tre deuxième présence au
cours de cette année 2023,
quatre mois durant, l’hémicy-
cle a encore résonné de paro-

Comme toujours, la deuxième
session de l’année des parle-
mentaires a été consacrée es-
sentiellement à l’étude du bud-
get 2024. Mais cela ne les a pas
empêchés de connaitre d’autres
textes. Il y a eu, le 6 octobre
2023, le vote du projet de loi de
finances rectificative pour l’exer-
cice 2023, donnant au gouver-
nement les moyens d’adaptation
nécessaire des charges en fonc-
tion des ressources de la Répu-
blique ;  le 9 novembre 2023, le
vote du budget de l’Assemblée
nationale ; le 22 décembre 2023,
l’adoption de la loi de finances
pour l’exercice 2024 qui reflète
les priorités nationales et l’enga-
gement à poursuivre la moder-
nisation et le développement
durable du Togo. Le dernier acte
posé par les élus du peuple, con-
formément l’article 6 de la loi or-
ganique n° 2021-031 du 6 dé-
cembre 2021 relative à la HAAC,
c’est le renouvellement des six
(6) membres de la Haute auto-
rité de l’audiovisuel et de la com-
munication (HAAC) au titre des
membres à élire par l’Assemblée
nationale.

Il faut noter par ailleurs que le
26 octobre 2023, l’Assemblée

l’Assemblée nationale, soit
celle de soutenir le travail des
parlementaires, de promou-
voir la démocratie ou de faire
scintiller l’institution, ici et
ailleurs », indique la Présidente
de l’Assemblée nationale.

Des élections législatives sont
annoncées pour se tenir avant le
premier trimestre 2024, avait in-
diqué le Gouvernement. Elles
devraient se tenir en principe
avant le 31 Décembre 2023.
Comme le prévoit la Constitution
togolaise, l’actuelle législature
restera en place jusqu’à ce que
les nouveaux élus prennent

place. Entre temps, il est fort pro-
bable que des sessions extraor-
dinaires puissent se tenir pour
voter ou modifier quelques tex-
tes en lien avec ces élections lé-
gislatives, notamment le nombre
des députés qui peut connaitre
une augmentation, de même que
les circonscriptions électorales
qui peuvent devenir les commu-
nes. Bien d’autres modifications
de textes peuvent intervenir en
lien avec les propositions du ca-
dre politique de concertation
(CPC) qui vont reprendre sous
peu.

(suite à la page 7)
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QUALITÉ DE L'ENSEIGNEMENT

de l’enseignement appren-
tissage », fait-on savoir au
MEPST. De plus, les effectifs
des enseignants volontaires
ont connu une baisse sensible
ces dernières années, passant
de 41,5% en 2021 à 18,8% en
2023 et à 7% si le concours de
recrutement de septembre
2023 est proclamé.

De plus, la feuille de route
gouvernementale indique por-
ter la part des apprenants de
l’Enseignement Technique et
Formation Professionnelle
dans le secondaire de notre
système éducatif à 10% en
2025 et à 30% en 2030. Ce
taux est passé de 6,4% en

Actuellement sur les 34.817
enseignants fonctionnaires
craie en main, seuls 8.700 ont
reçu une formation initiale
dans une école normale soit
24,9% ou le quart, les autres
entrant par un concours direct
avec le BAC  (plus le CAP) au
primaire, la licence au collège
et la maîtrise ou le master au
lycée. Il est fondamental d’aug-
menter sensiblement ce taux.

Pour cela, le MEPST, confor-
mément au statut particulier du
cadre des fonctionnaires de
l’enseignement, a mené des
réformes et repris la formation
initiale : 2500 élèves-profes-
seurs d’école chaque année
pour permettre de disposer de
15 000 d’ici 2030 pour combler
les besoins au préscolaire et
au primaire qui s’élèvent à 13
389 sur cette période de six
(06) ans (1er janvier 2024 au
1 er janvier 2030) et 400 élè-
ves-professeurs du collège par
an sur la même période pour
combler les besoins au pre-
mier cycle du secondaire esti-
més à 2429 sur la même pé-
riode et la formation en master
en éducation dans les univer-
sités pour combler les besoins
au second cycle du secondaire
(lycée) estimés à 1902 soit un
total de 17718 enseignants à
recruter de 2024 à 2030.
« Pour y arriver, il serait sou-
haitable que les concours, à
partir de 2024, prennent uni-
quement en compte les élè-
ves-professeurs ayant une
formation initiale car, pour
une première fois, nous dis-
posons légèrement de plus
d’enseignants en formation
initiale que de besoins, mar-
quant ainsi un tournant dé-
cisif pour asseoir la qualité

L’Etat compte porter la part des enseignants formés de base à 55% à l’horizon 2026

2020 à 7,5% en 2023. Les me-
sures qui sont prises sont : -
l’accroissement des capacités
d’accueil de l’ETFP avec la
construction, la réhabilitation,
l’extension et l’équipement des
structures d’ETFP ; - le rappro-
chement de l’offre de formation
d’ETFP aux zones desservies
- la sensibilisation menée dans
les établissements du secon-
daire 1, en vue d’orienter les
apprenants vers le choix des
formations techniques et pro-
fessionnelles après le BEPC;
des actions entreprises pour
améliorer la visibilité de l’ETFP
(semaine de l’ETFP, octroi des
prix d’excellence et d’innova-

F. Woussou

pôts ayant étendu l’exonération
de la taxe foncière sur les pro-
priétés bâties (TFPB) aux mai-
sons d’habitation secondaires.
«Ce qui restreint considérable-
ment le champ d’application de
la taxe foncière sur les proprié-
tés bâties des maisons d’habi-
tation», dit le gouvernement.
Désormais, pour des raisons
d’élargissement de l’assiette fis-
cale, le champ d’application des
exonérations est limité à la
seule maison d’habitation
principale «afin de concilier, à
la fois, la taxation du patrimoine
et la politique du gouvernement
en faveur d’un logement décent

ÉLARGISSEMENT DE L’ASSIETTE FISCALE
Les maisons d’habitation

secondaires imposables à nouveau
Late Pater 46.261 parcelles des commu-

nes du Golfe 1 et 6 ; et 41.069
parcelles de la commune Golfe
7. Aujourd’hui, le gouvernement
fait référence à ces enquêtes
foncières (recensement) entre-
prises au cours de l’année 2023
qui doivent lui apporter des pré-
cisions sur l’évaluation foncière.
Laquelle évaluation est classée
parmi les dispositions qui se
prennent pour la mise en œuvre
effective de la mesure de taxa-
tion des habitations secondai-
res au cours de l’année 2024.

En réalité, c’est la fin d’une
exonération. Les dernières ré-
formes du code général des im-

Avec le soutien financier du
Projet d’appui à la gouvernance
et au développement du sec-
teur privé (PAGDSP, lui-même
financé par la Banque africaine
de développement), le Togo
s’est lancé en 2023 dans la réa-
lisation des enquêtes foncières
et géo référencement dans huit
(8) communes du Grand Lomé.
Par exemple, l’enquête foncière
devrait toucher 46.254 parcel-
les des communes d’Agoè-
Nyivé 3, Golfe 5 et Agoè-Nyivé
5 ; 34.941 parcelles des com-
munes d’Agoè-Nyivé 4 et 6 ;

Selon une récente étude publiée dans la revue The Lancet,
les aliments ultra-transformés ne sont pas tous associés à
une augmentation du risque de cancer et de maladie
cardiométabolique. Là où la viande transformée et les sodas
augmentent le risque, d'autres produits comme le pain, les
céréales transformées ou les substituts végétaux à la viande
semblent avoir un effet neutre.

Souvent pointés du doigt - à raison - pour être associés à des
effets néfastes sur notre santé, les aliments ultra-transformés
(AUT) ne seraient pourtant pas égaux quant au risque que leur
consommation nous fait courir. C'est ce que suggère une récente
étude épidémiologique prospective (cela veut dire que les partici-
pants de l'étude ont été suivis dans le temps, à l'inverse d'une
étude rétrospective) publiée dans la revue The Lancet, qui a suivi
plus de 260 000 participants européens pendant plus de 11 ans.

La viande transformée et les sodas sur le banc des
accusés

Dans leur étude, les chercheurs ont mené l'enquête concer-
nant l'association entre la consommation totale d'aliments ultra-
transformés et de certains sous-groupes avec le risque de
multimorbidité (définie comme l'apparition d'un cancer et d'une
maladie cardiométabolique). La consommation d'AUT a été éva-
luée par des questionnaires de fréquences alimentaires, outil ex-
trêmement utile pour une aussi large population mais qui expose
à des biais en matière de précision. On remarque alors que la
consommation totale d'AUT est associée postitivement au risque
de multimorbidité avec un risque qui augmente de 5 à 12 %.

Pourtant, lorsqu'on regarde les associations par sous-groupe,
on constate que seules la viande transformée (5 à 12 % de risque
en plus), les sodas (6 à 12 % de risque en plus) et les sauces
transformées (0 à 6 % de risque en plus) sont associés positive-
ment au risque de multimorbidité. Des produits comme les céréa-
les transformées ou les substituts végétaux à la viande semblent
avoir un effet neutre.

De la pertinence du concept d'AUT
Compte tenu de ces résultats, la classification Nova - qui sous-

tend le concept d'aliments ultra-transformés et la catégorisation
des aliments en son sein - pose question. En effet, si cette caté-
gorisation ne permet pas d'opérer une distinction entre des pro-
duits dont la consommation doit être encouragée et ceux dont la
consommation doit être diminuée, on peut légitimement se de-
mander si le concept est réellement opératoire d'un point de vue
de la santé publique. Ces résultats encouragent à ne pas mettre
tous les AUT dans le même panier et pointe les limites du con-
cept d'AUT qu'il faudrait complexifier en évitant l'appel à la nature
de l'opposition "brut - transformé" et en cherchant à mieux com-
prendre les mécanismes qui sous-tendent leurs effets.

Les aliments ultra-transformés ne
seraient pas tous néfastes pour la santé

SANTÉ  +

tion, système d’information
géographique …) ; des actions
d’amélioration de la qualité, de
la pertinence de l’ETFP ainsi
que de diversification des of-
fres de formation pour attirer
de plus en plus de jeunes
(identification des métiers por-
teurs, formation de courte du-
rée, alternance, développe-
ment de nouveaux curricula
avec une forte 56 implication
des professionnels et prise en
compte des compétences
transversales :
entrepreneuriat-informatique).

Lors des discussions budgé-
taires, le point du projet de
construction des salles de

classes a été fait. Il a été cons-
taté la diminution constatée
des prévisions de dépenses
d’investissement. Au MEPST,
on note à ce jour, la construc-
tion de 2 751 nouvelles salles
de classe et la réhabilitation de
1002, soit un total de 3 753
salles de classe construites ou
réhabilitées. « Si tous  les fi-
nancements mobilisés
auprès des PTF pour les
constructions des salles de
classe sont exécutés à
100%, on aura construit 4
226 salles de classe et réha-
biliter 1083 sur la période
2020- 2025. De plus, si le
rythme de construction sur
ressources propres (FSE,
PAPV, ANADEB et contrepar-
ties des projets) ou sur fi-
nancement des partenaires
locaux et des communautés
est maintenu, au moins 6 000

nouvelles salles de classe
seront construites sur cette
période 2020-2025 », in-
forme-t-on.

Selon le MEPST, la diminu-
tion constatée des prévisions
de dépenses d’investissement
est essentiellement dû au fait
que certains projets financés
par les partenaires techniques
et financiers ont pris fin en
2021 et cela n’est pas sans
conséquence sur l’atteinte des
objectifs du P9. Pour pallier
cette situation, le Gouverne-
ment est en négociation avec
d’autres partenaires (ROK
DEVELOPMENT, PLANET
ONE, BIDC, …) pour l’obten-
tion de nouveaux finance-
ments. Cependant, d’autres
sources et modèles de finan-
cement doivent être recher-
chés afin d’atteindre les objec-
tifs visés.

Prof. Komla D. Kokoroko, Ministre en charge des Enseignements primaire, sécondaire et technque

pour tous». C’est dire que, à ce
jour, tous les immeubles habi-
tés par leurs propriétaires sont
exonérés de la taxe foncière sur
les propriétés bâties. La TFPB
est un impôt sur le capital pour
permettre de réduire les inéga-
lités de patrimoine, mais la jus-
tification historique de cette
mesure d’exonération repose
sur le fait que les propriétaires
des maisons d’habitation sont
souvent d’un certain âge. «En
outre, on a voulu imposer que
les immeubles de rapport»,
conclut l’Exécutif togolais.
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Djamel Belmadi : "Au Togo, nous serons dans les mêmes conditions qu'en Côte d'Ivoire"
FOOTBALL/PRÉPARATION CAN 2023

En conférence de presse dimanche
en Algérie la veille de leur départ,
Djamel Belmadi le sélectionneur na-
tional a dévoilé la raison pour laquelle
il a opté pour le Togo comme lieu du
stage de préparation et comme pre-
mier adversaire pour les deux matchs
amicaux avant la CAN 2023.

" Au Togo, nous serons dans les mê-
mes conditions qu'en Côte d'Ivoire. En
2019, nous étions allés au Qatar. Dans
le match contre la Côte d'Ivoire à Suez,
où la température et l'humidité étaient
élevées, ça ressemblait à ce que nous
avions trouvé au Qatar. ", a-t-il déclaré,
dans des propos rapportés par Dzfoot.

Le 5 janvier 2024 à 20h GMT au
stade de Kégué, la sélection algé-
rienne jouera le premier de ses deux
matchs amicaux face aux Eperviers
locaux : " Pour les deux amicaux à
venir, Togo et Burundi… ce sont tou-
jours des matchs engagés, contre des
équipes qui ne calculent pas. Contre

Arrivée lundi après-midi à Lomé, l'équipe nationale d'Algérie a démarré son stage de préparation dans le cadre de la phase finale de la Coupe d'Afrique des Nations (CAN) 2023 en Côte d'Ivoire. Au cours
de leur séjour au Togo, les Fennecs disputeront deux matches amicaux respectivement contre l'équipe nationale locale du Togo et l'équipe nationale du Burundi les 5 et 9 janvier 2024.

Wayne Rooney remercié par Birmingham
Wayne Rooney n'est plus l'entraîneur du club de football de Birmingham City, a

annoncé mardi le club qui n'est que 20e (sur 24) en Championship, la 2e division
anglaise.

L'ancien attaquant vedette de Manchester United et de l'Angleterre n'a réussi à
remporter que deux des quinze rencontres (quatre partages, neuf défaites) depuis
son arrivée sur le banc le 11 octobre. Lundi, Birmingham a été battu 3-0 à Leeds.

"Malheureusement, la période passée par Wayne avec nous ne s'est pas dé-
roulée comme prévu et nous avons décidé de prendre une autre direction. La
recherche d'un successeur commence avec effet immédiat et nous informerons
les supporters dès que nous aurons de nouvelles informations", précis le club.

Les Blues étaient sixièmes lorsque Rooney a été recruté par le nouveau groupe
de propriétaires du club, dirigé par l'Américain Tom Wagner, aux dépens du popu-
laire John Eustace arrivé quinze mois plus tôt et qui avait évité la relégation la
saison dernière.

Wayne Rooney, 38 ans, a débuté sa carrière de T1 à Derby en novembre 2020
en tant que joueur-entraîneur. Il a rejoint en juillet 2022 DC United en MLS avant de
répondre à l'appel de Birmingham City.

BREVES

L’UNION N°1714 du 03 janvier 2024

Hervé A.

CONGRES ELECTIF DE LA FTF /
La liste Nouvel Elan, seule liste validée

Ce vendredi 29 décembre, la com-
mission électorale de la Fédération
Togolaise de Football (FTF) a levé le
voile sur les candidatures approu-
vées pour le prochain congrès électif
qui se tiendra le 3 février prochain
dans la ville d'Atakpamé.

Selon les informations communi-
quées par le président de la commission
électorale, deux candidatures ont été
déposées à la date de clôture du dépôt
des dossiers. D'un côté, la liste "Nouvel

Elan" dirigée par le président sortant, le
colonel Guy Kossi Gbézondé Akpovy, et
une deuxième  liste "Ensemble servons
le football togolais" pilotée par Anthonio
Têtê Amouzou.

Cependant après l'examen des can-
didatures la liste "Ensemble servons le
football togolais" a été rejetée par la com-
mission électorale en raison d'une insuf-
fisance de parrainage et de l'incapacité
à compléter son dossier dans le délai
réglementaire. La liste "Nouvel Elan" a

donc été la seule liste validée provisoi-
rement.

La commission électorale a égale-
ment été confrontée à un cas inhabituel
avec le retour de la liste "Nouvel Elan"
quelques jours après son retrait initial.
Me Atsoo Darius, président de l'organe
juridictionnel, a souligné qu'aucune dis-
position ne prévoyait un tel scénario, lais-
sant ainsi la décision finale entre les
mains de la commission qu'il préside.

Devant la presse vendredi, Me Atsoo

le Togo, le public togolais sera là et on
évoluera dans une atmosphère hos-
tile, ce que je souhaitais. Contre le
Burundi, il n'y aura pas de public. Si
les choses dérapent un peu, nous
pourrons nous adapter. ", a conclu le
sélectionneur des Fennecs.

Djamel Belmadi, le sélectionneur
national, a retenu une liste des 26
joueurs retenus pour la phase finale
de la Coupe d'Afrique des Nations
(CAN) - Côte d'Ivoire 2023. Une liste
pratiquement inchangée par rapport
au stage des Verts du mois de novem-
bre dernier, hormis les retours très at-
tendus de Youcef Belaïli et Ismaël
Bennacer notamment, ou encore le
portier Raïs M'Bolhi et Zinedine Belaïd.

Par ailleurs, Oussama Benbot,
Belaïd ainsi que Mandrea (Caen/
France), Guitoun (FC Metz/France),
Aït-Nouri (Wolverhampton/ Angle-
terre), Larouci (Sheffield United/ An-
gleterre), Touba (US Lecce/Italie),
Chaïbi (Eintracht Francfort/Allema-
gne), Aouar (AS Rome/Italie), et Gouiri

(Stade Rennais/France) vont prendre
part à leur première phase finale de la
CAN.

Une fois le stage précompétitif de
Lomé achevé, les Verts rallieront la
ville ivoirienne de Bouaké mercredi 10
janvier, pour prendre part à la CAN-
2023, où ils figurent dans le groupe D
en compagnie du Burkina Faso, de la
Mauritanie et de l'Angola.

Les Algériens entameront la com-
pétition le lundi 15 janvier face à l'An-
gola au stade de la Paix à Bouaké

(21h00), avant de défier le Burkina
Faso, le samedi 20 janvier à Bouaké
(15h00), puis la Mauritanie, le mardi
23 janvier toujours à Bouaké (21h00).

" Démarrer la compétition par une
victoire est essentiel, nous avons suivi
les huit derniers matchs de l'Angola,
c'est une équipe qui encaisse peu de
buts, mais qui ne marque pas trop en
même temps. Le premier match ne
sera pas facile, de par le stress et l'im-
portance de l'événement. Il va falloir
être prêt et on le sera inch'Allah", a

DEVELOPPEMENT DES TALENTS
"Revivre des moments comme ça tous les jours", Ismaïla Sarr confie ses rêves de doublé avec le Sénégal

Comme vous le dites, vous faites
maintenant partie des cadres. Com-
ment avez-vous vécu l'arrivée des pe-
tits frères Pape Gueye et Iliman
Ndiaye?

On est une famille. Quand on arrive,
on dirait que ça fait longtemps qu'on la
connaît. On fait des blagues, comme en
famille. Iliman et Pape, ce sont des super
joueurs, ils sont gentils. En sélection, on
se parle beaucoup. Ce sont eux qui doi-
vent prendre la relève, les cadres sont là
pour donner un coup de main.

L'OM est très représenté dans cette
CAN. Rien que pour le Sénégal, il y a
trois représentants marseillais. Est-ce
que vous sentez ce devoir de presque
porter les couleurs de l'OM en Afrique?

Oui, c'est évident. Maintenant, peu
importe où je vais, je porte le drapeau de
l'OM. Le Sénégal, la CAN, la Coupe du
monde: je porte le maillot de l'OM. Main-
tenant, c'est dans le sang (rire). Et pour
les autres aussi, j'espère qu'ils vont faire
une super CAN et qu'on va se croiser en
finale ou demi-finale.

Avant une éventuelle demi-finale ou
finale, il y a ce match de poule contre
le Cameroun (2e journée, le 19 janvier
à 18h). Sénégal-Cameroun, c'est un
grand classique. Vous l'attendez avec
impatience? Car c'est un match qui
peut conditionner la suite de la com-
pétition…

Oui, c'est un gros match. Mais on prend
match par match. Les matchs de poule
sont très durs. Tu peux dire que tu attends
le match contre le Cameroun mais jouer
avant contre la Gambie, faire un mauvais
match et perdre. C'est compliqué. On va

Même si vous n'êtes pas toujours
titulaire avec l'OM, dans quelles me-
sures cette première partie de saison
vous emmène en forme à la CAN?

Je travaille beaucoup, même quand je
ne suis pas titulaire. Je travaille aussi en
dehors. Je vais continuer et j'espère que
ça va me donner de la force. Physique-
ment, je suis prêt, mentalement aussi.

Avez-vous l'impression que le Sé-
négal est plus fort qu'il y a deux ans?
Vous avez de jeunes joueurs qui sont
arrivés, il y a aussi Sadio Mané ou
Kalidou Koulibaly qui jouent dans des
championnats moins relevées (Arabie
saoudite, ndlr)...

Oui, je peux dire qu'on est encore plus
forts quand tu vois les jeunes qui arrivent
en sélection. Au niveau des cadres, il y a
encore tout le monde. On peut dire que
Sadio Mané, Kalidou Koulibaly ou
Edouard Mendy jouent en Arabie
saoudite, mais quand ils viennent en sé-
lection, on ne dirait pas. Ils sont prêts phy-
siquement et mentalement. Nous, on est
derrière eux, ce sont les cadres. Moi, on
peut dire que je fais maintenant partie des
cadres. On est là pour les nouveaux
joueurs.

Vous sentez que le regard a changé
sur le Sénégal? Que vous êtes encore
plus craints grâce à ce titre?

Non, on respecte tout le monde et tout
le monde nous respecte aussi. Comme
je l'ai dit, on va aller là-bas pour gagner
mais on respecte tout le monde. Pour
gagner, il faut respecter tout le monde et
avoir un bon plan de jeu. On sait que ce
n'est pas facile, mais on va tout donner
pour ce pays.

Deux ans après leur sacre à la
Coupe d'Afrique des nations, Ismaïla
Sarr et le Sénégal s'apprêtent à enta-
mer la défense de leur titre (13 janvier-
11 février). Avant de débuter le tournoi
en Côte d'Ivoire, l'attaquant de l'Olym-
pique de Marseille s'est livré sur cette
compétition à part.

Vous allez remettre votre titre en jeu
à la CAN. C'est une position particu-
lière d'arriver comme le patron, celui
qui a déjà gagné le trophée. Comment
vous sentez-vous?

On ne parle pas d'arriver en étant les
patrons. On sait que ce n'est pas facile
de gagner une CAN. C'est une compéti-
tion très difficile, on va aller là-bas pour
gagner.

Pourquoi c'est si difficile une Coupe
d'Afrique des nations? On a parfois
l'impression qu'il y a des équipes de
faible niveau, comme la Tanzanie ou
d'autres équipes...

À la CAN, on peut dire que tout le
monde est favori. Tu peux voir la Tanza-
nie éliminer le Sénégal ou d'autres équi-
pes. C'est très compliqué.

Comment gérer la différence de cli-
mat entre l'Europe et la Côte d'Ivoire?
Ça peut être un problème pour cer-
tains?

Un petit peu. Moi, ça ne me pose pas
de problème. Mais parfois, ça peut. Par-
fois, tu joues à 15h ou 14h et c'est compli-
qué. Il y a de la chaleur, il n'y a pas de
vent, c'est sec. C'est parfois très très dur,
même pour moi qui suis né en Afrique.
Mais on est là pour la nation, on donne
tout pour le Sénégal. À la fin, tu ne sens
plus rien du tout (sourire).

préparer match par match. On sait que
tout le monde attend le match contre le
Cameroun, mais on est tranquilles.

En quoi une préparation d'un match
avec le Sénégal est-elle différente
d'une préparation d'un match de Ligue
1? Est-ce que vous pouvez nous faire
entrer dans l'intimité du vestiaire sé-
négalais? Est-ce qu'il y a plus de mu-
sique, est-ce que vous chantez…

Ça, c'était avant. Avant, on mettait
beaucoup de musique dans les vestiai-
res et dans le bus. On dansait avant le
match. Mais maintenant, on a changé ça.
Depuis qu'on a changé ça, on a gagné la
CAN (rires), donc on va continuer sur ça.
À l'OM, il y a beaucoup d'ambiance, on
met la musique mais après on est prêts
pour faire la guerre, comme je dis sou-
vent. Mais en sélection on ne met pas de
musique, on reste focus, le coach ne vou-
lait pas qu'on mette de la musique.

Certaines choses ont été changées
alors…

Oui, on a changé. Avant, quand on
gagnait les premiers matchs à la CAN ou
dans d'autres compétitions, on allait voir
les supporteurs et on dansait. Maintenant,
on ne le fait plus. On le fait juste quand on

souligné Belmadi.
Et d'enchaîner : " Le Burkina-Faso,

comme le Mali ou la Guinée, est une
très bonne équipe à qui il manque un
Mané par exemple. Ils sont très com-
pétitifs. On a réfléchi sur les trois équi-
pes, en ayant des scénarios en tête,
mais toute notre réflexion va vers l'An-
gola".

Enfin, Belmadi a reconnu avoir tiré
des enseignements des deux derniè-
res éditions de la CAN, au cours des-
quelles l'équipe nationale a montré
deux visages distincts : sacrée cham-
pionne en 2019 (Égypte), avant d'être
sèchement éliminée au premier tour
en 2022 (Cameroun). " J'ai tiré des ex-
périences de nos deux dernières par-
ticipations à la CAN, le plus important
est de se préparer dans les meilleu-
res conditions. Aujourd'hui, on se re-
trouve avec la totalité de l'effectif pour
s'envoler pour le Togo", a-t-il conclu.

Les deux premiers de chaque
groupe ainsi que les quatre meilleurs
troisièmes se qualifient pour les 1/8es

de finale de l'épreuve, rappelle-t-on.
Liste des 26 joueurs :

Gardiens : Mandrea (SM Caen/
France), M'Bolhi (CR Belouizdad/Algé-
rie), Benbot (USM Alger/Algérie). Dé-
fenseurs : Atal (OGC Nice/France),
Guitoun (FC Metz/France), Aït-Nouri
(Wolverhampton/Angleterre), Larouci
(Sheffield United/Angleterre), Mandi
(Villarreal/Espagne), Tougaï (ES Tunis/
Tunisie), Bensebaïni (Borussia Dort-
mund/Allemagne), Touba (Lecce/Ita-
lie), Belaïd (USM Alger/Alger ; Milieux
: Bentaleb (Lille OSC/France),
Feghouli (Karagumruk/Turquie), Aouar
(AS Rome/Italie), Chaïbi (Eintracht
Francfort/Allemagne), Zerrouki
(Feyenoord/Pays-Bas), Boudaoui
(OGC Nice/France), Bennacer (AC Mi-
lan/Italie). Attaquants : Mahrez (Al-
Ahli SC/Arabie saoudite), Ounas (Lille
OSC/France), Amoura (Union Saint-
Gilloise/Belgique), Gouiri (Stade
Rennais/France), Belaïli (MC Alger/
Alger), Bounedjah (Al-Sadd SC/Qa-
tar), Slimani (Coritiba FC/Brésil).

gagne la compétition, mais en poule ou
en quart de finale, on ne le fait plus.

Il y a plus de sérieux?
A l'hôtel, on met la musique, on est

heureux. Mais maintenant, on est focus.

C'est un rêve de revivre ce qu'il s'est
passé il y a deux ans? Car on a vu des
images extraordinaires, que ce soit sur
place, au Sénégal ou ici en France…

Je veux revivre des moments comme
ça tous les jours. Tout le monde attendait
ça depuis longtemps. C'est la première
fois qu'on ramenait la CAN à la maison.
Tout le monde est sorti, tout le monde était
content, la famille…

Quelle image gardez-vous le plus de
ces moments-là?

C'est la famille. Quand je suis rentré
chez moi après la CAN, on m'a accueilli…
(il coupe) Je ne savais pas qu'il y avait
autant de monde. Je suis arrivé vers 15

heures ou 16 heures dans ma ville. Et je
suis rentré chez moi qu'à 2h du matin,
car il y avait beaucoup de monde, tout
Saint-Louis (sa ville natale, ndlr) est sorti
pour moi. Ça fait plaisir de voir ça. À Da-
kar, c'était pareil. On a été bloqués de 14h
jusqu'à 23h ou minuit. J'aimerais bien vi-
vre ces moments encore une fois.

C'est une CAN qui s'annonce très
relevée. Vous confirmez que ça va être
très dur? Et quelles sont les nations
qui peuvent gagner selon vous?

Ça va être très très dur. Quand tu vois
le Maroc, la Côte d'Ivoire, le Cameroun,
l'Algérie, la Tunisie… Mêmes les autres,
la Guinée… Tout le monde peut gagner
cette compétition. J'espère que ce sera
le Sénégal.

C'est compliqué de s'habituer aux
terrains en Afrique? On sait que ce
sont parfois des terrains particuliers…

C'est compliqué car quand tu viens ici
(en Europe, ndlr), tu as de bons terrains,
le ballon roule. Mais en Afrique, tu peux
parfois jouer un seul match et quand tu
reviens pour le deuxième, le terrain est
abîmé. Et ça change tout. Mais on
s'adapte sur ça car on est africains, on
n'a pas le choix et on ne peut pas annuler
un match à cause d'un terrain comme ça
(rire). Mais il faut s'adapter, ce n'est pas
simple. C'est pour ça que je dis que c'est
très dur de gagner la CAN, mais il faut
faire avec.

Darius a expliqué que l'organe juridiction-
nel qu'il préside est appelé à décider pour
tous les cas non prévus par le code élec-
toral. Conformément à l'article 27.4, c'est
au vote que ce cas a été tranché en l'ab-
sence de consensus de la part des mem-
bres de la commission.

La commission a par ailleurs rappelé
aux candidats qu'ils disposent de trois
(3) jours pour déposer d'éventuels re-
cours.
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dans les projets et program-
mes de protection sociale non
contributive, à l’horizon 2027 ;
troisièmement, s’engage à as-
surer, à l’horizon 2027, l’inté-
gration de 5.000 réfugiés, dé-
placés internes et apatrides
dans les projets et program-
mes d’autonomisation écono-
mique basée sur le genre ; et
quatrièmement, s’engage à
assurer l’accès à l’éducation à
8.000 enfants réfugiés et dé-
placés internes à travers l’oc-
troi de documents nécessaires
à la scolarisation, à l’horizon
2027.

Dans la ville suisse où se te-
nait le 2è Forum mondial sur
les réfugiés 2023, l’officielle to-
golaise a aussi rappelé les
principales actions réalisées
dans le cadre des engage-
ments de 2019-2023 pris par

C’est à Genève en Suisse,
mi-décembre 2023, que la mi-
nistre en charge de l’Action so-
ciale, Mme Adjovi Lolonyo
Apédoh-Anakoma, a révélé le
contenu des quatre (4) nou-
veaux engagements du Togo
au profit des réfugiés, dépla-
cés internes et apatrides. Ainsi,
pour la période de 2024-2027,
le pays, premièrement, s’en-
gage à revoir son cadre légal
et réglementaire pour le ren-
dre propice à l’éradication de
l’apatridie à travers la révision
du code de nationalité et la
mise en place de mécanismes
de lutte contre l’apatridie, à
l’horizon 2027 ; deuxième-
ment, s’engage à intégrer
15.000 réfugiés, déplacés in-
ternes et apatrides indigents

le Togo. «Pour faciliter leur in-
tégration locale, des cartes de

VIS-A-VIS DES REFUGIÉS, DEPLACÉS INTERNES ET APATRIDES
Les 4 nouveaux engagements du Togo pour 2024-2027

Late Pater

TRAITE DES PERSONNES
Une réclusion de 10 à 20 ans prévue par le code pénal contre tout coupable

tions qui incarnent l’autorité, ce
qui peut créer un sentiment vul-
nérable de méfiance à l’égard
d’autrui et de crainte de nouer
de nouvelles relations. La ca-
pacité de s’ouvrir peut se trou-
ver affectée et les victimes peu-
vent sombrer dans une pro-
fonde dépression.  L’impact de
cette expérience peut être irré-
versible, même avec un traite-
ment. Sur le plan international,
le Protocole contre la traite des
personnes adopté par les Na-
tions Unies, constitue le cadre
international le plus largement
accepté de lutte contre la traite
des personnes. Il incite les
États parties à prendre des
mesures pour empêcher la
traite, en protéger les victimes
(surtout les femmes et les en-
fants) et poursuivre les délin-
quants. C’est ainsi que le Togo
a pris des mesures répressives

aux  infections sexuellement
transmissibles (VIH ou le sida),
à la malnutrition, aux  conditions
de vie indécentes.  Bien que les
dommages physiques causés
par la traite puissent être trai-
tés par des soins médicaux ap-
propriés, les conséquences
psychologiques peuvent perdu-
rer.  Comme le souligne l’Office
des Nations Unies contre la dro-
gue et le crime : L’expérience
vécue peut avoir sérieusement
perturbé les liens fondamen-
taux avec la famille, les amis et
les systèmes religieux et cultu-
rels, détruit les valeurs
indissociablement liées à l’exis-
tence humaine et créé un sen-
timent provoqué par des actes
de brutalité, dont tortures et
viols.  Les  relations humaines
peuvent se trouver transfor-
mées, y compris celles avec la
collectivité et avec les institu-

La traite des personnes est
définie comme le commerce
des personnes en vue notam-
ment de l’exploitation sexuelle,
du travail forcé, de l’esclavage
et du prélèvement d’organes.
Elle concerne recrutement, le
transport, l’hébergement de
personnes ou le contrôle de
leurs mouvements à des fins
d’exploitation, généralement
d’exploitation sexuelle ou de
travail forcé. Les victimes sont
souvent enregistres dans les
secteurs de l’agriculture, la pê-
che, la fabrication, l’exploitation
minière, le travail domestique,
les services de nettoyage et
d’entretien, la prostitution etc.

Les victimes de traite, subis-
sent dans bien de cas des vio-
lences physique, sexuelle, et
psychologique qui les exposent

tion. Car il existe plusieurs ty-
pes de virus et il vaut mieux
n’en avoir pas plus d’un dans
l’organisme. Que faire alors,
sachant que le risque n’est pas
nul à chaque rapport sexuel,
même protégé ? En dehors du
fait qu’elles portent le virus, les
personnes vivant avec le vih
sont ne sont pas moins des
hommes : avec leurs élans. Au-
delà de leur fragilité, elles ont-
elles aussi, des besoins physio-
logiques à satisfaire. Le natu-
rel a ses droits. Et l’adage l’en-

VIVRE SA SEXUALITÉ EN ETANT SÉROPOSITIF
Ce n’est plus un problème

Etonam Sossou

Etonam Sossou

seigne : «chasser le naturel, il
revient au gallot».

La situation ressemble à une
pénitence lorsqu’on est en cou-
ple séro-discordant. Tout peut
arriver : les incompréhensions,
l’instabilité, voire la rupture.
Lorsque le patient est jeune et
aspire, c’est tout aussi poi-
gnant. C’est même un véritable
mélodrame ! Cette souffrance
en rajoute à l’état psychologi-
que déjà entamé par le statut
sérologique. Toutefois, la
sexualité, il faut le dire, est une

contre les auteurs de la traite
des êtres humains. Il prévoit, en
ses articles 318 du nouveau
code pénal que : « toute per-
sonne qui facilite ou participe,

Comment les personnes vi-
vant avec le VIH vivent-ils
leur sexualité ? Si le sujet ne
manque pas d’intérêt, poser
le problème sans donner l’im-
pression de marginaliser les
concernés est difficile.

L’activité sexuelle a-t-elle en-
core un sens pour ceux qui doi-
vent éviter à chaque coup, une
réinfection ? Pour la personne
vivant avec le vih, il faut éviter
une nouvelle contamination
pour ne pas aggraver sa situa-

par tout moyen, au processus
de traite des personnes tel que
défini… sans qu’elle ne soit né-
cessairement partie prenante à
chacun des actes de ce proces-

sus est punie d’une peine de ré-
clusion de 10 ans à 20 ans et
d’une amende de 10 à 50 mil-
lions de FCFA… »

séjour privilégiées ont été oc-
troyées à 41 réfugiés qui en

avaient besoin ; des jugements
supplétifs tenant lieu d’actes

de naissance ont été délivrés
à 575 réfugiés en vue de l’ob-
tention de la nationalité togo-
laise. Dans le cadre de
l’autonomisation économique
de la femme, 128 femmes ré-
fugiées ont bénéficié d’une for-
mation professionnelle et d’un
appui financier pour mener des
activités génératrices de re-
venu. Enfin, pour garantir leur
accès à l’éducation de base et
à l’enseignement supérieur, les
réfugiés sont admis dans les
écoles et universités publiques
dans les mêmes conditions
que les Togolais», a-t-elle sou-
ligné.

A ce jour, le Togo accueille
trente-deux mille sept cent cin-
quante-neuf (32.759) réfugiés
et demandeurs d’asile de
vingt-sept (27) nationalités
d’Afrique et d’ailleurs.

réalité chez les séropositifs. Et
ils la vivent, modérément, nor-
malement, peu fréquemment
ou intensément. C’est selon. «
La sexualité a tout son sens
chez les personnes vivant avec
le vih parce qu’elles ont aussi
besoin d’affection et d’amour.
Elles ont le même rêve que tout
le monde : vivre une vie
sexuelle normale, fonder une
famille, avoir des enfants. Le
désir sexuel est là. Il faut le sa-
tisfaire », lance Y. G. une per-
sonne atteinte. Et parlant de

son cas, il ne cache pas qu’il
aime les belles créatures. «
Quand une femme me plait je
me lance à sa conquête. Lors-
que ma «chasse» est fruc-
tueuse, je me protège sans
avoir besoin de révéler mon sta-
tut », confie-t-il. Chacun y va de
sa méthode.

Les cas de figure sont diffé-
rents. Il y a les dépités, qui
voient la mort demain et qui
veulent entraîner les autres. Il
y a des simples Dons Juans qui
aiment le sexe et qui se laissent

aller. Il y en a qui veulent assu-
rer une progéniture, à tout prix,
au risque de s’infecter de nou-
veau et d’exposer leurs con-
joints ou compagnons. Il y a pire
: certains ont contacté le virus
en y allant avec le premier par-
tenaire ! La vie continue mal-
gré tout, avec son lot de rêves,
d’amour et de…réalités. Peut-
on assumer une sexualité nor-
male avec le VIH ? La question
est terrible, elle mérite d’être
posée même si les réponses ne
manquent pas.
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Ces anophèles ont été
génétiquement modifiés
grâce aux «ciseaux généti-
ques» CRISPR-Cas9 afin
qu’ils ne puissent plus trans-
mettre à l’être humain le pa-
rasite responsable du palu-
disme.

Peut-être que demain, les
moustiques ne transmettront
plus le paludisme. C’est en tout
cas ce à quoi travaillent des
chercheurs de l’université de
Californie à Irvine (Etats-Unis).
Grâce aux ciseaux génétiques
CRISPR-Cas9, ils espèrent mo-
difier les chromosomes des
moustiques responsables du
paludisme pour les empêcher
de transmettre le parasite.

Etonam Sossou

SANTÉ
Des scientifiques ont créé le moustique anti-paludisme

Un problème de santé
publique grave dans les

zones touchées
Le paludisme, aussi appelé

malaria, est une maladie infec-
tieuse qui se transmet par l’in-
termédiaire d’un moustique,
l’anophèle, dont seules les fe-
melles sont des vecteurs. Les
principaux parasites responsa-
bles de cette maladie,
l e s   P l a s m o d i u m
fa lciparum  e t Plasmodium
vivax, ont besoin des mousti-
ques pour se reproduire. Une
fois passé dans la circulation
sanguine de l’être humain, le
parasite fait exploser les globu-
les rouges. Cette maladie sévit
dans les régions tropicales avec
un fort taux d’humidité. Les ré-
gions les plus touchées par le

DATES JEUX RÉSULTATS COMMENTAIRES

VENDREDI
29 - 12 - 2023

SAMEDI
30 - 12 - 2023

LOTO KADOO

LOTO KING

LOTO SAM

LOTO BINGO

DIVERS LOTS INTERMEDIAIRES REMPORTES LORS DU TIRAGE N°26 DE LOTO KING !
Ce sont exclusivement des lots intermédiaires, c'est-à-dire des lots dont les montants sont

inférieurs à 1.000.000 FCFA, qui ont fait le bonheur de l'ensemble des gagnants de la LONATO,
lors du tirage N°26 de LOTO KING du 29 décembre 2023.

La remise de ces lots se fera dans les agences et points de vente de la LONATO à LOME et
à l'intérieur du pays.

LOME RAFLE TOUS LES GROS LOTS DU DERNIER TIRAGE  DE LOTO Sam DE L'ANNEE 2023!

DES MILLIONNAIRES RECENSES A LOME ET A KPALIME LORS DU TIRAGE N°27 DE LOTO BINGO

LUNDI
01 - 01 - 2024

LOTO DIAMANT

LOTO GOLD

PLUSIEURS GROS LOTS DENOMBRES LORS DU TIRAGE N°784 DE LOTO KADOO
C'est à LOME, à TABLIGBO et à SOKODE que la LONATO a enregistré des gagnants de gros lots lors du tirage N° 784 de LOTO KADOO

du vendredi 29 décembre 2023. Ainsi :
@A LOME :
*Trois (03) gros lots de 1.250.000 FCFA ont été gagnés sur le point de vente 30026.
*Un (01) gros lot de 1.000.000 FCFA a été gagné sur le point de vente 90125.
@ A BLITTA :  * Un (01) gros lot de 1.500.000 FCFA a été gagné sur le point de vente 80032.
@ A SOKODE : * Un (01) gros lot de 1.000.000 FCFA a été gagné sur le point de vente 10232.
La remise de ces gros lots ainsi que des lots intermédiaires remportés dans les autres villes, se fera dans les agences et points de vente de

la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays.

C'est exclusivement dans la capitale que la LONATO a recensé des millionnaires lors du tirage N°340 de LOTO
Sam du samedi 30 décembre 2023. Ainsi :

@A LOME :
*Un (01) super gros lot de 2.000.000 FCFA, a été remporté sur le point de vente 90030
*Un (01) gros lot de 1.250.000 FCFA, a été recensé sur le point de vente 60331.
*Deux (02) gros lots de 1.000.000 FCFA, ont été recensés sur les points de vente 70024 et 90068.
La remise de ces lots se fera dans les agences et points de vente de la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays.

Lors du tirage N°27 de LOTO BINGO, ce sont les villes de LOME et de KPALIME qui ont enregistré d'heureux
millionnaires. En effet, la LONATO a recensé :
@A LOME : *Un (01) gros lot de 1.000.000 FCFA gagné sur le point de vente 70624.
A l'intérieur du pays :
@ A KPALIME: *Un (01) gros lot de 1.225.000 FCFA remporté auprès de l'opérateur 40045.
La remise de ces lots se fera dans les agences et points de vente de la LONATO à LOME et à l'intérieur du pays.

paludisme sont l ’Afrique
subsaharienne et le sous-con-
tinent indien. 

Face à problème de santé pu-

blique important, Adriana Adolfi,
chercheuse postdoctorale à
l’université de Californie à Irvine
et autrice principale de l’étude,

a décidé de trouver une solu-
tion pour stopper la transmis-
sion du parasite chez l’humain.
Pour cela, elle et son équipe ont

LOTO BOOM

LOTO CASH

MARDI
02 - 01 - 2024

décidé d’utiliser l’outil CRISPR-
Cas9, afin de rendre impossi-
ble la transmission des parasi-
tes des femelles anophèles
vers les humains. CRISPR-
Cas9 est ce que l’on appelle un
ciseau génétique, capable de
«couper» un bout de
l’ADN  pour  le  remplacer  par
une autre séquence. En modi-
fiant l’ADN des femelles ano-
phèles, cela augmentera par la
même occasion les chances
que rendre leur progéniture in-
capable d’effectuer une trans-
mission parasitaire.

«Le système d’entraînement
des gènes de deuxième géné-
ration décrit dans cet article
peut être appliqué à n’importe
lequel des milliers de gènes qui
sont essentiels à la survie ou à
la reproduction des insectes, in-
dique Ethan Bier, professeur à
l’université de Californie à San
Diego et coauteur de
l’étude. Bien qu’il ait été déve-
loppé chez les mouches à fruits,
ce système est facilement
transportable à une large sélec-
tion d’espèces d’insectes qui
servent de vecteurs à des trou-
bles dévastateurs tels que la
maladie de Chagas, la maladie
du sommeil, la leishmaniose et
les maladies arbovirales».

est de l’agropole de la Kara, on
a 31 ZAAP vivriers de 10 900 ha
et 7 ZAAP anacarde de 900 ha.

La mobilisation des produc-
teurs se poursuit pour que tou-
tes les superficies soient exploi-
tées au cours des campagnes
à venir.

d’installation sur 750 ha pour la
production de maïs et de soja
pour l’alimentation de volailles.

En fin novembre 2023, ce
sont 222 ZAAP qui sont aména-
gées sur l’ensemble du territoire
national, d’une superficie totale
de 32 230 hectares. Pour ce qui

sont installés dans l’agropole :
Evame Sarl, pour la production
de soja et anacarde sur 2 300
ha avec une installation pro-
chaine pour la production de riz
sur 3 000 ha ; Westbridge, pour
la production irriguée d’oignons
sur 500 ha ; Daba Sarl, en cours

000 habitants, 4 mini-adduc-
tions d’eau au bénéfice de 16
000 habitants, 10 petites rete-
nues d’eau pour le maraichage
et l’électrification de 6 villages».

Avec le concours du ministère
de la promotion de l’investisse-
ment, trois opérateurs privés

aux communautés de la zone de
l’agropole, des appuis qui ont
permis d’améliorer
significativement leurs condi-
tions de vie et de travail. Il s’agit
de 128 forages desservant 42

PROCHAINES AGROPOLES DU HAUT-MONO ET DE LA MARITIME
Les résultats des études de faisabilité en 2024

(suite de la page 3)
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